Résumé 4
(  Après mille ans de progrès très lent de la connaissance scientifique, à la sortie du Moyen âge Européen, un groupe de « fanatiques » cherche de reconstruire le savoir ancien perdu.  Les anciens textes grecs sont traduits de l'Arabe en Latin.  On étudie Aristote en détail. On recommence à discuter la Science. 

(  Copernic reprend l'Almageste, et re-interprète le système épicycle-déférent comme la description des mouvements apparents par rapport au mouvement de la Terre, comme dans le modèle d'Aristarque.  Cela aura des conséquences immenses pour l'humanité entière. 

(  Galilée (Galileo Galilei) comprend que si la Terre est une planète comme les autres, alors il doit y avoir des lois mathématiques aussi sur la Terre, pas seulement en ciel.   Il les cherche, et il trouve la loi avec laquelle les corps tombent:  l'espace est proportionnel aux carrées des temps: x=1/2 g t2 ,  où : g=9,8 m/s2.

(  Les contributions de Galilée sont nombreuses et majeures:  

- utilise le télescope pour regarder le ciel et découvre phénomènes jamais observés, qui confirment l’idée de Copernic: satellites de Jupiter, phases de Venus, montagnes de la Lune.  

- commence la science expérimentale: construire des situations simples et contrôlées, pour faire des mesures précises, et en déduire de résultats de validité générale. 

- comprend que l'accélération  est la clé pour comprendre la dynamique, et qu’un corps en mouvement reste en mouvement s'il n'y a pas des forces à l'arrêter. 

(  Kepler améliore le système de Copernic. Il abandon l'idée que les mouvements doivent être expliqué par des compositions de cercles.  Il comprend que les trajectoires des planètes sont des ellipses (Loi 1). Et que la vitesse est telle que l'aire parcourue est constante (Loi 2). (Le déférent d'Hipparque donne une approximation très bonne à cette loi.)

(  Le système de Copernic, à différence du système de Ptolémée permet d’évaluer le rayon de l'orbite des planètes, parce que les épicycles apparents doivent être de la même dimension que le rayon de l'orbite de la Terre.  Grâce a ça, Kepler observe qu’il y a une relation entre rayons et périodes: les cubes des rayons sont proportionnels aux carrés des périodes:   T2/R3 = même pour toutes les planètes (vrais aussi pour les satellites de Jupiter) (Loi 3). 
Devoir:

1.   En utilisant la 3ème loi de Kepler, calculer la vitesse à laquelle se déplacerait une « petite lune », en orbite autour de la Terre juste au-dessous des montagnes, c’est-à-dire, avec un rayon orbital égal au rayon de la Terre. (Rappelez vous que de la dimension angulaire de la Lune que vous avez mesuré, et de la comparaison de la Lune avec l'ombre de la Terre durant une éclipse, nous avons évalué, suivant Hipparque, la distance de la lune à 60 fois le rayon de la Terre). Si vous êtes capables, calculez l’accélération de cette lune sur cette orbite basse. 

